Résumé

Plusieurs études expérimentales ont montré qu’une alimentation riche en graisses altère la fonction contractile du myocarde conduisant à une insuffisance cardiaque. A cet effet,  nous  nous sommes proposé d’étudier les effets d’un régime hypergras sur la fonction contractile du myocarde chez Psammomys obesus. Pour cela, nous avons soumis des rats des sables « Psammomys obesus » à un régime hyperlipidique pendant 16 semaines. A la fin de l’expérimentation, l’analyse du profil plasmatique a montré une perturbation du bilan lipidique marqué par une augmentation des triglycérides, de cholestérol total, du LDL-cholestérol, du HDL-cholestérol ainsi que du rapport d’athérogénosité LDL/HDL. De plus, l’analyse cellulaire et tissulaire du myocarde a montré un changement de son architecture au profit d’une augmentation de la taille des cardiomyocytes et l’installation d’une fibrose interstitielle et périvasculaire caractéristique d’une hypertrophie pathologique.
Nous avons enregistré par ailleurs sur le plan moléculaire, des modifications de l’expression des gènes du cycle contraction-relaxation notamment Serca2a, RyR2, αMHC et CaMPK, à l’origine de l’altération de l’homéostasie du calcium et du développement d’un dysfonctionnement diastolique. Ces altérations sont compliquées par l’installation d’une réaction inflammatoire et d’un processus apoptotique marqués par l’augmentation de l’expression du TNFα, de l’Il-1, des CAMs notamment VCAM et ICAM,  et les marqueurs d’apoptose Bax et Bcl-2. 
[bookmark: _GoBack]En définitive, l’administration d’un régime hyperlipidique à des rats a provoqué  des altérations structurelles du myocarde, l’activation des processus d’inflammation, d’hypertrophie et d’apoptose ainsi que l’altération de l’expression des protéines du cycle contraction- relaxation caractéristiques d’une cardiomyopathie contractile.


